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C’est une rencontre
conviviale que les deux
personnalités ont eue

au cabinet du Directeur Géné-
ral de la CRTV, Charles
NDONGO, en présence des
membres de la cellule de lutte
contre la corruption de l’Office.
Le Président de la Commission
Nationale Anti-corruption, le
Rév. Dr Dieudonné MASSI
GAMS, est venu remercier le
DG de la CRTV pour le soutien
qu’il apporte à son Institution, à
travers l’octroi gratuit de nou-
veaux espaces de diffusion et
son implication personnelle
dans la lutte contre la corrup-
tion, matérialisée par la création
d’une cellule de lutte contre la
corruption et l’implémentation
des Initiatives à Résultats Ra-
pides (IRR) et la couverture de
ses activités. Le Rév. Dr Dieu-
donné MASSI GAMS a sou-
haité que des espaces supplé-
mentaires soient accordés à la
CONAC, aussi bien à la radio
qu’à la télévision, en vue d’in-
tensifier la sensibilisation en
matière de lutte contre la
corruption.

Par ailleurs, la Commission
Nationale Anti-Corruption orga-
nise beaucoup d’activités et ef-

fectue plusieurs descentes sur
le terrain qui favorisent la pro-
duction d’émissions spéciales
sur la sensibilisation des popu-
lations à lutter âprement contre
la corruption. En conséquence,
le Président de la CONAC sou-
haite que la CRTV diffuse ces
productions, en dehors des
tranches allouées à la CONAC.

En retour, Charles NDONGO

a exprimé sa gratitude à la
CONAC à travers son Prési-
dent pour cette marque de
confiance à l’Office qu’il dirige.
Pour lui, la lutte contre la
corruption concerne tous les
Camerounais et la CRTV est
disposée à apporter tout l’appui
nécessaire dont a besoin la
CONAC pour juguler ce fléau.

La CONAC et la CRTV main dans la main 
Le Directeur Général de la CRTV a reçu le Président de la CONAC, en audience, le
jeudi 22 févier 2018 au siège de l’office de radiodiffusion et télévision du Cameroun.
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La Cameroon Radio Tele-
vision (CRTV) s’engage,
avec l’appui technique de

la CONAC, à débarrasser la
procédure de liquidation des
droits de son personnel en ces-
sation d’activité de toute lour-
deur et mauvaises pratiques.
C’est l’objectif de la 2ème
Initiative à Résultats Rapides
(IRR) consacrée à la liquidation
des droits. 

Le  Directeur Général qui
voit en cette initiative, « au-delà
d’un défi managérial, un devoir
de reconnaissance profession-
nelle, de solidarité et de respect
des textes », a engagé son per-
sonnel à respecter scrupuleu-
sement ce nouveau pari, pour
mettre fin au calvaire des per-
sonnes admises à faire valoir
leurs droits à la retraite et les
ayants-droit des agents décé-
dés, entre autres.

Un certain nombre de

plaintes ont amené le «top
management» de l’Institution à
recourir à cette technique de
résolution de problèmes de
corruption. Ce sont notamment
les mauvais décomptes faits à
la fin de la carrière, les retards
dans le paiement, le non-paie-
ment et surtout le monnayage.
Des pratiques pour lesquelles
l’équipe de la 2ème IRR a 100
jours pour y mettre un terme.  

Elle devra  agir sur deux
principaux leviers pour y parve-
nir, selon son Chef, ABONGO
Zacharie: faire former le per-
sonnel et faire respecter le ma-
nuel de procédure réalisé pour
la cause. Les résultats atten-
dus devront se décliner en une
liquidation des droits faite de
manière automatique. La
remise de l’ordre du virement
desdits droits aux personnels
concernés se fera le jour de la
fin de leurs services.  Pour la

cessation de service normale,
la remise de l’ordre de virement
suiviendra 30 jours ouvrables
après le départ, pour les cas de
licenciement, de fin de déta-
chement ou de démission.

Cette Initiative à Résultats
Rapides fait suite à la première
implémentée en moins de deux
ans, d’octobre 2016 à juillet
2017, consacrée à la déli-
vrance de l’Attestation de Vire-
ment Irrévocable (AVI). Les
personnes en charge de ce do-
cument se sont approprié les
bons résultats de cette pre-
mière initiative. L’AVI qui pre-
nait parfois deux semaines ou
se faisait marchander, s’obtient
désormais en 24 heures.
Toutes choses pour lesquelles
le Directeur Général de la
CRTV s’est félicité de l’accom-
pagnement de la Commission
Nationale Anticorruption.

Crtv : Une  2ème IRR consacrée à la liquidation des droits

La ville d’Abong Mbang se dote de
huit clubs d’intégrité

La cérémonie de lancement de l’Initiative, présidée par le Directeur Général, Charles
NDONGO, a eu lieu le 15 février 2018 au Studio I à Mballa, en présence du représen-
tant du Président de la CONAC.

Ce jour-là, environ 500
personnes se sont re-
trouvées dans la Salle

Polyvalente de l’Ecole Normale
d’Instituteurs de l’Enseignement
général (ENIEG) d’Abong-
Mbang, pour la mise en place
des clubs d’intégrité dans les
établissements scolaires et de
formation de la ville. Parmi eux,
les responsables des Déléga-
tions Départementales des En-
seignements Secondaires, de
l’Emploi et de la Formation Pro-
fessionnelle, de la Promotion de
la Femme et de la Famille ainsi
que des dirigeants, enseignants
et élèves de 12 structures de
formation.

L’équipe de la CONAC a ex-
pliqué aux participants que la
création des Clubs d’Intégrité
participe de la mise en œuvre
d’une double recommandation
de la Stratégie Nationale de
Lutte Contre la Corruption
(SNLC) et du Programme Natio-
nal d’Education à l’Intégrité

(PNEI), en ce qui concerne le
secteur éducatif. Les échanges
qui ont suivi ont porté, entre
autres, sur la procédure de dé-
nonciation ou de saisine de la
CONAC, la protection des
dénonciateurs ainsi que sur les
notions d’éthique, de morale et
d’intégrité. Au terme des discus-
sions, les dirigeants de quatre
autres établissements, non en-
core dotés de Clubs d’Intégrité,
ont pris l’engagement d’en créer
en leur sein.

Des supports de sensibilisa-
tion, réalisés dans les deux
langues officielles, ont été mis à
la disposition des participants.
Les clubs et les encadreurs
présents ont reçu chacun un
exemplaire du Programme
National d’Education à l’Inté-
grité. L’une des doléances
d’Abong-Mbang est de voir la
mise en place des Clubs d’Inté-
grité couvrir toute la Région de
l’Est.

Les membres de ces clubs, correspondants à huit
établissements scolaires et de formation de ce
Département de la Région de l’Est, ont été installés 
le 16 février 2018 par une équipe de la CONAC.

COMMENT DENONCER UN ACTE DE CORRUPTION

Information sur la lutte contre la corruption Education à l’intégrité

� Le Président de la CONAC chez le DG de la CRTV.

Que dénoncer? Tout acte de corruption en mettant l’accent sur
les faits.
Qui peut-on dénoncer? Toute personne impliquée dans un
acte de corruption.
Comment dénoncer ? Indiquer les noms, prénoms, lieu de ser-
vice et fonction de la personne dénoncée. Décrire l’acte posé.
Il est possible de faire une dénonciation anonyme.
Comment contacter la CONAC ? On peut, par une requête,
saisir Monsieur le Président de la CONAC par l’une des voies
suivantes: 

• Courrier : Déposer la dénonciation au siège de la CONAC
sis au Palais des Congrès de Yaoundé.

• Boîte Postale : B.P. 33200 Yaoundé.
• Téléphone : 222 20 37 30 / 658262682 / 651649194
• Fax : 222 20 37 30
• Email : info@conac.cm

En dénonçant la corruption, vous contribuez à la
construction d’un Cameroun uni, fort et prospère.

« ESPACE CONAC » Schedule - 13mins
Television version

Day of broadcast  Time of broadcast
CRTV Wednesday 15h30

Thursday 15h30
Canal 2 International Monday 18h30

Thursday 15h00
Radio Version

CRTV Nat. Station Saturday 9:45am
« ESPACE CONAC  Alert» - 6mins
CRTV Télévision Monday 09h00

Wednesday 18h00
CRTV Nat. Station Tuesday 9h00

Thursday 9h00
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La lutte contre la corruption a été
une réalité dans les dix Régions du
Cameroun en 2017. Les actions de

prévention pour réduire les opportunités
de corruption, éduquer la population sur
les dangers de la corruption et les
moyens de l’éviter, améliorer les condi-
tions de travail pour que les travailleurs
soient moins vulnérables à la corruption,
inciter les travailleurs intègres et enfin
sanctionner les corrompus, ont été entre-
prises dans toutes les Régions.
Des ateliers régionaux ont été organisés
par la CONAC pour évaluer le niveau
d’implémentation de toutes ces actions. Il
en ressort que les trois Régions du
septentrion ont été  les plus engagées
dans la lutte contre la corruption en 2017.
Les Régions de l’Adamaoua, de
l’Extrême-Nord et du Nord ont occupés
respectivement le 1er, 2ème et 3ème
rang, suite aux évaluations du taux
d’implémentation des plans régionaux de
lutte contre la corruption. 
De cette évaluation également, l’on peut

relever globalement que beaucoup
d’efforts ont été faits dans la mise en
œuvre des actions d’éducation et de pré-
vention. C’est le cas de l’Adamaoua, qui
a atteint un taux moyen de 50,12% pour
ce qui est de la prévention et 58,78% en
ce qui concerne l’éducation. Contraire-
ment à l’évaluation du plan d’actions
2016, on observe encore des faiblesses
liées à l’incitation et aux sanctions. Cela
se reflète à travers l’impunité qui a fait son
lit dans bon nombre d’administrations.
De ce classement régional, il faut relever
l’effort remarquable réalisé par la Région
du Sud qui quitte le 10ème rang en 2016
pour le 5ème en 2017. Des efforts sont
faits pour la mise en œuvre de certains
axes stratégiques du plan d’action de lutte
contre la corruption. Mais, à la CONAC,
on est loin d’être satisfait. En effet,
aucune Région n’a atteint la barre de 50%
dans l’éxecution de son plan d’action .  Le
Président de l’Institution l’a fait savoir lors
de la cérémonie de présentation des
vœux de son personnel, le 30 janvier
2018. Le Rév. Dr MASSI GAMS pense
qu’il faut trouver d’autres « moyens pour
redynamiser la lutte contre la corruption
dans les Régions et les Ministères en
adoptant d’autres stratégies et non exclu-
sivement les réunions d’évaluation ».
L’implémentation des plans régionaux de
lutte contre la corruption va donc connaî-
tre, à court terme, un recadrage dans
l’optique de les rendre plus dynamiques.
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After topping the ranks in 2016, the Ada-
mawa and Far North regions maintai-
ned the 1st and 2nd ranks

respectively, showing unrelenting commitment
in the implementation of the anti-corruption ac-
tion plan. They could be considered as the un-
beatable regional forces in the fight against
corruption in Cameroon.

On the other hand, the East, South and
North Regions, in 2017, showed proof of    im-
proved concentration in the anti-corruption ef-
forts with the execution of planned actions. In
absolute terms, the East Region improved by
12.53 points (24.69% to 37.22%) and moved
from the 9th to the 4th position on the regional
rankings. The South  Region improved by
12.33 points, moving from the 10th to the 5th
position, while the North Region recorded a

7.44 point improvement that shifted it from the
6th to the 3rd position.   

On the contrary, the West, North West,
South West, Centre and Littoral Regions wit-
nessed a decline in their efforts at combating
corruption as against efforts made in 2016.
Their performances were bad. However, the
decline in the cases of the North West and
South West Regions, have been attributed to
the prevailing socio-political climate. In spite
of a slight improvement in the number of
points gained, the Littoral Region still fell
below expectations and is at the bottom of the
charts at the 10th position.

In all, no Region attained a 50% execution
rate, an indication that the road ahead is still
long.

The ten Regions of the country can be classified into three categories; those
with progressive unbeatable performances, those with average performances
and those with bad performances.

The unbeatable, the STRUGGLING and the bad

La corruption n’est pas une fatalité, elle peut être vaincue. DENONCEZ TOUT ACTE DE CORRUPTION !

� Les principaux acteurs de la lutte contre la corruption dans la Région de l’Adamoua
autour du Président de la CONAC.

� L’équipe qui a hissé la Région du Sud du 10ème au 5ème rang autour du 
Vice-Président de la CONAC.

� La Région du Littoral à la recherche d’un nouveau souffle.

En 2017, les Régions de l’Ada-
maoua, de l’Extrême-Nord et du
Nord ont occupé respective-
ment le 1er, 2ème et 3ème
rang, suite aux évaluations du
taux d’implémentation des
plans régionaux de lutte contre
la corruption. 

Implémentation des plans d’action régionaux de lutte contre la corruption

Les régions septentrionales prennent le devant

Summary Performance of Regions for 2016/2017
Regions        2016 RANK Regions 2017 RANK
Adamawa      41.88 1st Adamawa 42.64 1st
West              37.13  2nd Far North 40.43 2nd
Far North       36.84 3rd North 37.66 3rd
North West    34.36 4th East 37.22 4th 
Centre           32.54 5th South              34.78 5th
South West    31.11 6th Centre 29.05 6th
North              30.23 7th North West 27.99 7th
Littoral           25.53 8th West 27.97 8th
East               25.32 9th South West 27.43 9th
South             22.79 10th Littoral 27.03 10th

Les jeunes disent  NON à la corruption

Pages 2 - 3
Youths say NO to corruption
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«Nous ne pouvons pas
l’admettre. Que la corrup-
tion promeuve des can-

cres. Que des cancres
deviennent des cadres ». Ces
paroles chantées par l’artiste
pendant la cérémonie de clôture
de la caravane dans l’une des
salles de cours de l’annexe de
la faculté des sciences Juri-
diques et Politiques de l’Univer-
sité de Yaoundé II à Ebolowa,
ont grandement raisonné. 

Les élèves du Lycée Clas-
sique et Moderne les ont adop-
tées pour crier leur refus de la

corruption sous toutes ses
formes. Tricherie, Notes Sexuel-
lement Transmissibles (NST),
consommation des drogues et
usage abusif des réseaux so-
ciaux sont des déviances assi-
milables à la corruption en
milieu scolaire. Les jeunes ont
promis à la CONAC de barrer la
voie à toutes ces déviances.

En procédant au lancement
de la caravane en matinée, le
Gouverneur de la Région du
Sud, Félix NGUELE NGUELE,
a remercié la CONAC pour
cette initiative qui vise à incul-
quer les notions d’honnêteté, de
transparence, de respect de la
chose publique, bref d’intégrité,
aux jeunes qui auront en charge
le Cameroun de demain.

Pour sa part, le Président de
la CONAC, le Rév. Dr. Dieu-
donné MASSI GAMS a lancé un
appel à une mobilisation plus
accrue des acteurs à tous les ni-
veaux. Il a rappelé que les cara-
vanes du genre, organisées par
la CONAC visent justement à
faire enrôler un plus grand nom-
bre d’acteurs engagés contre la
corruption. La constitution d’une

masse critique d’acteurs positifs
résolument ligués contre ce
fléau fera obtenir de meilleurs
résultats.

La caravane s’est déployée
en deux itinéraires constitués de
huit autobus. Une quarantaine
d’établissements a été visitée.
Les membres de la caravane
ont distribué des messages de

    
    
    

     
    
    

   
   
   

   

  
    
     

     
    

    
   

      
  

Le refrain de la chanson de
l’artiste Guyso l’amour, fils
d’Ebolowa, a constitué le
leitmotiv des élèves enrôlés
par la CONAC dans la
caravane anti-corruption
spéciale jeunesse, tenue le 08
février 2018 dans la capitale
régionale du Sud.

ebolowa: Les jeunes refusent d’admettre la corruption

On the sidelines of the
special Integrity Caravan
dubbed “Youths say no

to corruption”, organised in Ebo-
lowa on February 08, 2018, by
CONAC, the  Chairman of the
Institution, Rev. Dr. Dieudonné
MASSI GAMS was received in
audience by some administrative,
religious and traditional authori-
ties of the South Region on Fe-
bruary 07 and 09, 2018. It was
an occasion for the Chair of
CONAC to call on these major
stakeholders in the fight against
corruption not to relent in their ef-
forts.

The first meeting was at the
office of the Governor of the
South Region, where the
CONAC boss was received by
Governor Felix NGUELE
NGUELE in the presence of the
Inspector General of Services at
the South Regional Governor’s
office, SEZODE Pierre. The Go-
vernor thanked the Chairman of
CONAC for choosing Ebolowa to
host the special youth campaign
and went further to explain efforts
made by the South Region in the
fight against corruption, most es-
pecially in the implementation of
the South Regional anti-corrup-
tion action plan. Thanks to these
efforts, the South Region that oc-
cupied a not-so-enviable last po-
sition in regional anti-corruption
classification table in 2016 mo-
ved up to the 5th position in 2017.
Rev. Dr. Dieudonné MASSI
GAMS lauded this progress and
urged the officials to intensify the
fight.  

In another audience with the
Vicar General of the Ebolowa
Diocese who doubles as Rector
of the Jean XXIII Minor Seminary
in Ebolowa, His Lordship George
Bertrand MELOBO highlighted
the role and the involvement of
the church in the fight against
corruption. The audience granted
at the chapel of the seminary in
the presence of students, took
the form of a working session.
Rev. Dr. Diedonné MASSI GAMS
reminded the seminarians on the
moral responsibility of the church
in society and on the need for the
clergy to actively engage in the
fight against corruption. His
Lordship George Bertrand ME-

LOBO, on behalf of the Bishop
of the Ebolowa Diocese, on mis-
sion abroad, promised to spread
the message of integrity in all pa-
rishes and schools within the
Ebolowa Diocese.

From the seminary, the Chair-
man of CONAC was received at
the Ebolowa Urban Council by
the Council’s scribe, MVELE
Francois Jackson. He reassured
the Chairman of CONAC that the
Council will reinforce good go-
vernance and the fight against
corruption within the municipality.

During the audience with His
Royal Highness Réné Desiré
EFFA, President of the Council

of Traditional Rulers of the South
Region, the Chairman of CONAC
sought ways through which cus-
todians of our tradition could work
in collaboration with CONAC to
resolve corruption-related issues
in their localities. According to
Rev. Dr. Dieudonné MASSI
GAMS, traditional rulers have di-
rect contact with the local popu-
lation and stand a better chance
to transmit the message and va-
lues against corruption to their
subjects. Chief Réné Desiré
EFFA sounded impressed with
the proposal and pledged the
support of traditional rulers of the
South Region in the fight against
corruption.

The Chairman of CONAC made use of his stay in the South Region to galvanise administrative, traditional
and religious authorities for a reinforced fight against corruption.

Getting all Stake holders on Board

� Départ de la caravane sous le regar   
de la CONAC entouré de quelques é

� Governor Félix NGUELE NGUELE set to reinforce
the fight against corruption in the South Region.

� Students of the minor seminary were drilled on the
role of the clergy in the fight against corruption.

� The traditional authorities of the South region have
pledged their support in the fight against corruption.

� The scribe of the Ebolowa Urban council promised
to reinforce good governance in his municipality.

� La CONAC a noté un enthousiasme   
communauté éducative du sud.

� Les membres de la caravane ont dis   
sages de sensibilisation portés sur  

� Des  autocollants affichés
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sensibilisation portés sur des T-
shirts et casquettes, des auto-
collants, des flyers et autres.

La CONAC a noté un enthou-
siasme particulier de la commu-
nauté éducative du Sud. La
mobilisation dans les établisse-
ments scolaires était particu-
lière. La caravane était
attendue. Des cérémonies de

rassemblements spéciales ont
été organisées un peu partout
pour permettre à la caravane de
s’adresser à un plus grand nom-
bre d’élèves en un coup.

Après les jeunes à Ebolowa,
la CONAC s’adresse aux
femmes le 6 mars 2017 dans la
Région de l’Ouest.

Monsieur le Gouverneur, com-
ment appréciez-vous l’initia-
tive de la CONAC qui a sou-

haité passer le message de la lutte
contre la corruption aux jeunes à partir
de votre Région, le Sud ?

Nous l’accueillons avec beaucoup
d’intérêt. Nous pensons que les jeunes
sont justement la cible, ils sont, comme
le dit le Chef de l’Etat, le fer de lance de
la nation. C’est les jeunes qui sont appe-
lés à prendre en main ce pays. C’est plus
facile d’instiller ce message d’intégrité,
d’honnêteté, d’efforts, de patriotisme au
niveau des esprits vierges que sont les
jeunes. C’est vraiment le meilleur terreau
où la lutte contre la corruption peut porter
à avoir un impact. Nous pensons que les

jeunes qui ont encore un esprit malléable,
peuvent être le type de camerounais que
le Président de la République attend pour
animer ce qu’il appelle la République
exemplaire.

La région du Sud est souvent mal
classée dans l’évaluation de la mise

en œuvre des plans régionaux de lutte
contre la corruption. En 2016, elle était
classée 10ème, donc la dernière. Et en
2017, elle fait un bond de cinq places,
5e au classement national, cela vous
encourage-t-il ?

Absolument, les nouvelles que vous
nous apportez sont très encourageantes.
Je crois que c’est le fruit de toute une
équipe, de la prise de conscience collec-
tive qui est en cours et c’est aussi grâce
au coup de pousse que les équipes de la
CONAC nous ont apporté. Nous pensons
qu’on va poursuivre ces efforts, et l’am-
bition est de partir de la dernière place à
la 5e place et puis maintenant de la 5e à
la 1ère place pourquoi pas.

M. Félix NGUELÉ NGUELÉ, Gouverneur de la Région du Sud.
« C’est plus facile d’instiller le message de l’intégrité dans des esprits vierges »

«...Le secteur Jeune est l’un des sec-
teurs clés de la vie nationale et une
cible majeure de la lutte contre la

corruption. A travers l’éducation perma-
nente à l’intégrité de nos jeunes, nous
espérons bâtir un Cameroun sans cor-
ruption dans les années à venir. Mais si
la corruption fait son lit dans ce secteur,
c’est l’avenir de la nation tout entière qui
est ainsi détruit.

Par cette mobilisation, qui s’inscrit en
droite ligne de ses activités de prévention,
la CONAC vise à sensibiliser la popula-
tion et surtout les jeunes aux méfaits de
la corruption et à l’importance d’adopter
l’intégrité comme  mode de vie. L’Institu-
tion veut aussi susciter une adhésion po-
pulaire à la lutte contre la corruption afin
que le Cameroun atteigne une masse cri-

tique d’acteurs positifs prêts à dire « non
à la corruption ». 

La délocalisation de cette activité vise
à rapprocher la CONAC des Camerou-
nais et camerounaises de l’arrière pays…
.  la Région du Sud a fait des progrès
l’année passée, en quittant le dernier rang
(10ème position sur les 10 Régions éva-
luées) qu’elle a occupé en 2015 et 2016,

pour se mettre au milieu du classement
régional, fait à la suite des évaluations
des niveaux d’implémentation des plans
d’action régionaux anti-corruption.

En 2017, vous avez occupé la 5ème
position avec un score de 34,78% ; une
performance qui est en effet le meilleur
score de la Région depuis le début d’exé-
cution des Plans Régionaux en 2011. 

Nous avons donc décidé de venir
vous encourager dans ces efforts. La lutte
contre la corruption étant une lutte de
longue haleine, vous ne devez pas bais-
ser les bras. Beaucoup reste à faire. Nous
vous invitons à vous mobiliser résolument
contre la corruption afin de garantir le dé-
veloppement du pays, objectif majeur de
la politique d’émergence du Chef de
l’Etat, Son Excellence Paul Biya»

L’extrait du discours du Président de la CONAC, Rév. Dr. Dieudonné MASSI GAMS, à l’occasion du lancement
de la caravane spéciale anti-corruption pour les jeunes.

« Nous espérons bâtir un Cameroun sans corruption »

What motivated you to sing
against corruption?

I noticed that in our society, corruption
has made it possible for some people to
have certificates and positions which they
don’t deserve. Such people hardly do
their jobs well. This slows down the de-
velopment of our nation.  It is important
for young people to concentrate on their
studies and acquire knowledge rather
than get certificates, and eventually po-
sitions in society, through corruption. If
the right people find themselves in the
right places, our nation will develop.

Can we, therefore, overcome
corruption through education?

Oh yes. Corruption is a moral pro-
blem. It is through education that we can
resolve the problem in a durable manner.
Today, some people however think Ca-
meroon cannot succeed in the fight
against corruption. I differ with such peo-
ple. The battle depends on our will. If we
want to overcome corruption, we can do

so, even today. Everyone just needs to
adopt integrity as a way of life for the cor-
ruption chain to be shattered. We should
all realise that corruption is a huge pro-
blem that slows down the development
of our nation. We should rise up against
corruption. We should refuse corruption.

Do you have any other message for
Cameroonians?

Cameroonians should be hard wor-
king. I am blind but that has not made
me to become a beggar. I work to earn a
living. Cameroonians should work and
work hard to deserve everything they
have. They should not seek short cuts by
making use of corruption. Cameroonians
should also endeavour to be educated
and rely on personal efforts.

Guyso l’Amour, musician with visual impairment.

« We should rise up against corruption »

Quel est le message que le Pré-
sident de la CONAC vous a ap-
porté ?

Il est venu pour faire de nous des ac-
teurs privilégiés et immédiats de la lutte
contre la corruption, afin que la corruption
cesse d’être une culture et surtout que
les jeunes n’y adhèrent pas au nom de
leur appartenance à l’évangile et aussi
de leur fidélité au Christ, car nous avons
besoin d’une église  crédible parce qu’elle
n’est pas corrompue. 

Le Président est Pasteur, donc vo-
tre confrère. Est-ce que cette proximité
peut faire en sorte que le message soit
mieux reçu.

Le destin pour le salut du Cameroun
ne dépend pas d’une église particulière,

il dépend beaucoup plus de la synergie
de toutes les forces religieuses positives
et c’est pourquoi c’est une joie pour moi
et un honneur particulier pour mon  dio-
cèse, surtout sur recommandation de
Monseigneur Philipe Martin MBARGA, de
nous retrouver main dans la main avec
le Président de la CONAC comme
confrères et serviteurs de la même cause

du salut dans ce petit espace que le Sei-
gneur nous a donné. Nous serons tou-
jours à ses côtés et nous comptons qu’il
soit toujours avec nous.

Quelle place occupe les enseigne-
ments de l’éthique et l’intégrité au  pe-
tit séminaire?

L’intégrité fait partie de ce qu’on peut
appeler le patrimoine éducatif que nous
essayons de transmettre et de construire
dans leur tête ici par les conférences, les
dialogues et les directions spirituelles.
Nous essayons de toucher la gamme hu-
maine afin qu’elle soit moins corrompue
et moins portée à cette trahison. Tout ce
que nous pouvons dire de la corruption,
c’est de parler du péché et du mal de
l’homme.

Mgr. George Bertrand MELOBO, Recteur du Petit séminaire Jean XXIII d’Ebolowa 
et Vicaire Général du Diocèse d’Ebolowa. 

« La corruption est un péché »

      rde du Président
      écoliers. � La caravane s’est déployée en deux itinéraires 
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� Des cérémonies de rassemblement spéciales ont été
organisées.
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     des T-shirts. � Des écoliers sensibilisés

   � La mobilisation dans les établissements scolaires
était particulière.


